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Toutes les religions l'enseignent, cela crée une unité, une vision universelle.  

Jésus dit "Je ne suis pas de ce monde". 

Le lotus est un symbole pertinent pour ce thème. Il pousse dans la vase, lié à la terre, 

lié à l'eau mais l'eau ne submerge pas la fleur. Il représente la liberté, la pureté, 

l'indépendance, l'éternité. Comme le lotus il faut être dans le monde mais libre. 

 

Qu'est-ce que le monde ? 

Il faut distinguer le monde créé directement par Dieu, qui est bon, et même "très bon" 

après la création des êtres humains. Dans les Upanishads ce monde est vu comme 

manifestation de Brahman. La création est bonne. Il y a aussi un monde non créé directement 

par Dieu. L'évolution, commencée au Big Bang a conduit à la conscience humaine, cette 

conscience humaine a évolué vers la recherche de sens à la vie (philosophies, religions). 

Nous parlons de ce monde créé par l'esprit humain. 

Dans l'hindouisme le monde est décrit comme "samsara" c'est à dire naissance-mort-

renaissance. L'ignorance en est la cause. Dans le Bouddhisme c'est le désir. Dans le jaïnisme 

c'est le karma= action. Dans la Bible le monde créé bon est corrompu par le péché. 

Il faut se libérer de l'ignorance, du désir, de l'action, c’est-à-dire se libérer du temps, 

qui est la cause de souffrance et d'insatisfaction. Il faut aller au-delà et atteindre "moksha" ou 

"nirvana". Chaque religion a ses moyens. Le christianisme veut se libérer du péché. 

On ne peut pas vivre sans le monde matériel, mais les religions demandent qu'on 

s'échappe de ce monde créé par notre mental. 

 

Quel est le but du temps ? 

Le samsara n'est pas positif, il faut y mettre fin, soit par l'union à Dieu, soit par la 

vacuité. 

Toute la création gémit pour donner naissance aux fils/filles de Dieu qui manifesteront 

les attributs de Dieu. On dit que le temps commence au Big Bang. Mais en fait au-delà, c’est-

à-dire avant, il y avait le désir de Dieu de produire une conscience qui donnerait vie aux 

attributs de Dieu. L'évolution veut produire une conscience qui puisse communiquer avec 

Dieu. 

Jésus commence son enseignement en disant "le temps est accompli". Le temps a 

atteint sa possibilité, le Royaume de Dieu est manifesté. Le temps devient le véhicule de 

l'éternité. Le désir et l'action sont morts, le monde est transformé. Il ne demande pas de 
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renoncer au monde, de se tenir en dehors mais de le transformer. Les religions veulent ce 

renoncement. Jésus dit "transformer". Il ne faut pas tuer le désir ou l'action mais les 

transformer, que nos actions soient des actions de Dieu, nos désirs des désirs de Dieu. 

Transformé comme la farine dans laquelle on a mis du levain : l'infini transforme le fini, 

l'éternité transforme le monde. 

 

3 étapes : 

- Elever-transcender 

- Transformer 

- Partager-manifester 

 

Il faut transcender pour pouvoir transformer (c'est la repentance, la métanoïa). Cela 

aboutit à une nouvelle naissance spirituelle. 

La matrice des religions appartient à l'espace/temps ; mais la présence universelle de 

Dieu est éternité. En dépassant le temps, on vit dans l'éternité qui n'a ni passé ni futur que. Le 

temps est alors véhicule d'éternité. Si le temps est dans la perpétuation, il s'accompagne de 

souffrance, c'est le samsara. 

L'archétype de ce temps qui se perpétue est Hérode, il cherche à se continuer, il tue le 

futur (enfants innocents). Le présent n'a pas de vie propre. C'est une vie de devenir. A l'opposé 

il y a la vierge Marie qui veut un présent libre du passé, pour aller à l'éternité. Ces deux 

archétypes appartiennent au temps mais Marie veut ouvrir le présent à l'éternité. Le temps 

véhicule d'éternité c'est possible s'il y a transcendance. Alors notre vie devient partage des 

attributs de Dieu dans nos relations. 

Si nous sommes vides, nous avons des désirs de pouvoir, de richesse, nos relations ne 

sont pas dignes. Ces 3 désirs correspondent aux 3 renoncements des vœux monastiques. 

Quand les désirs sont transformés, c’est le bien-être de toute la création qui est recherché. 

C'est le déploiement, lié à la plénitude intérieure. 

C'est cela être dans le monde, mais pas du monde. Sinon, on est esclave du monde. 

Nous avons le choix entre les deux archétypes. 

Jésus marche sur l'eau, c'est la vie du lotus qui est dans l'eau mais pas submergé. Il est 

léger, ne suit pas les traces des autres, et ne laisse pas de traces (passé, futur). En suivant des 

traces je ne peux pas dire "je suis la voie", c'est le passé qui est la voie. Je n'ai pas le droit de 

demander qu'on me suive, c'est la liberté du futur, sans fardeaux, sans attentes. C'est la vie 

de déploiement. 

Le temps n'est pas rejeté mais transformé. Les religions mettent un gros poids sur le 

temps, et les gens lui demandent de les conduire à l'éternité. Mais le temps ne peut le faire, il 

peut seulement manifester l'éternité. 

Dire que le temps est accompli est donc une Bonne Nouvelle. 

 


